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travailler pour établir une banque d'es-
compte.

C'est la conviction de M. V. Côté,
qu'une banque serait favorable au coni-
merce; que la société Côté & Côté peut
escompter annuellement pour plus de
625,000, et il c oit comme M. Bacland
qu'il serait opportun d'ouvrir aussitôt
des listes de souscription.

Alors M. le Président dit que po~ur
faciliter les travaux- de l'assemblée, il
se permettait de donner quelques ex-
plications. Il parla du crédit foncier,
projet soutenu par des hommes hau t
placés, et qui cependant avait échoué
on ne sait pourquoi. 11 fit la remarqie
que les banques avaient une grande
influence au gouvernement ; que lu
système de banque tel qu'établi da'ns
le pays est désavantageux pour lu
grand nombre ; que les capitaux élevés
ne favorisent que les grands centres .
qu'on avait beaucoup déploré depuis
quelques années cette apathie, ce dé-
goùt des classes rurales pour la terre
qui les a vu naître, que la raison en
est peut-être dans la certralisation diu
commerce, des affaires etc.

M. Gendron, M.P, répjcianint au
président, remarqua que la plupart de.-
personnes étaient venues à l'as.emblée
sans trop savoir de quoi il s'agiLs ait.
que ce qui lui paraissait le mieux à
faire était de nommer un homme dans
chaque comté pour recueillir les sous-
criptions.

M. léroaek, dit avec raison, qu'un
tompoxisant ou cin fixant un Un:p:tal
trop élevé, ce serait ,ertainle mnit en-
core une affaire mnînrquée. S'il faut
plus de deux cent mil le pia1tre-, il est
inutile d'en parler.

M. Cheval, 3L P., prenant alors la
parole, proposa vu le ,uu de trnps, de
travailler immédiatement à l'obtention
d'une charte; quant. à la somme ue
pourrait souscrire >on comté il répon-
dait de $50 ou s60,000.

MM.A. Maynrard : G. C. P'eýaulles
essayérent de dmnuntirer que M. Gen-
dron s'était trompe cin disant que le
capital exigé par la loi était de $500,-
000. Le chiffre, à la vèi ité, n'est pas
dans l'article de la loi, mais le sens y
est, et ce doit être la mime chose.

Nous eùmes ensuite le plaisir......
si vous voulez, d'entendre un long dis.
cours de M.H.Mercier. Qui ne con
nuit sa volubilité, sa facilité d'élocu.
tion, son verbiage enfin. Suivant son
habitude, il dit beaucoup de belles pa.
roles, mais peu de bonnes choses. il
nous laissit cependant entendre qu'il
avait tant envie que le projet réussit
qu'il ne l'appuierait pas, mais deman-
deraitplutôt une succursale.

1Ç13!.Baad et K'reack observòrent
qu une succursale était chose impossi-
ble à obtenir; que Montrétnl n'en ac-
corderait jamais, pareeque dans cette
ville or était décidé l ccapirer outes
les :iaires ; qu'un devait tous s'unir
comme un seul homme et faire tous
nos efforts pour avoir une banque à|
St. Hyacinthe.

Furent prises ensuite les résolutions

M. M. A. Kéroaek fait motion, se-
condé iar P. Bach E eir., M. A. L.

Qu'une banque ayant u capital de
$200,000.00, soit fondée à St Ilyueini-
the par et v.ur les comtés de St. Rya-
cinthe, Bgot et Rouville.-Adopté
unanimeinoe'i .

un. Bac a dI, E r., M . A. L ., fai. mo
tion, secondé pur P. E. Roy, .Eer.

Qu'un comni : oit forme dans le bi t
de recueillir les ouiisc-riptionis, de édi-
ger l'Aete d'incorporation, de donner
les avis voulus, de choisir les Dire-
teuss provisoires et faire tout ce qui
sera neces.,oire pour mettre à effet la
résoluticei adolrtóe par cette assemblé
et que ce conité soit compose dus per-
soine' suivant -s : MM. G. C. Dessaul-
les, LA. Delorme, M. P., V. Côté, F,
Cadoret, R. St. Jatcqucs, P.S. Gendron,
M. P., A. Maynard, Il Barbeau, &;
Cheval, M. P., P. E. Roy, A. Beau
champ. M. le Sénateur Chaffers, P.
Bah1aI, M. A. L., Luis Pagé, H. J.
Dohierty, J. Funa.höière, M. 1)., V. R>.
bert, M A. L , E. Liafonîtaine, J. A.
cusling. F. X.0adieux,J. B. B 'urgeois,
E. P2. Dufort, M. lu shérif Taché, D.
Leblaie. Urgel DeiNmarais, 31. A. .é-
roack, J. B. Illanondon, H. Me:-civr.
-A.!opté unanimement-

Josepli R y, Ecr. fait motion, secoin
dé par P. E. Roy, Eer.

Que les iemîbres représentant leu
trois comtés de St. Hyacinthe, Bagot
et Rouville dans la ebambre des Com-
munes soient 1 riés de donner leur
appui à l'octroi de la charte de la B-in-
que.--Adopta îr ailnmemner.t.

M. J3. de LaBruére frit motion secon.
dé par P. E. Roy, Ee.

Que les procédés de cette assemblée
soient publiés dans les journaux do
cette ville.-Adoptée ur.animement.

P. Baub:nd Eur., M. A. L., fait mo
tion, secondé par P. S. Gendron Ecr.,
M. P.

Que M. le 1 ódont laisse mainte-
nant le taitueiil et soit remplacé par
G. C. Dsulles, Eer.-Adoptée unaii
mement.

P. 3achrtud Mer., M. A. L , fait mo
tionr, suecld p r P. E. Roy, Ecr.

Que les ronerciements soient votés
à M. lo président et à M. le Secrétaire
pour la munière habile avec laquelle
ils se sont acquit tés de leurs devoirs.-

Et l'as.eimblée s'ajourne.
Le Secré:aire,
J. A. CIcoINE.

wa pour être insérés dans la Ga:efte
deux mois avant la presentation du
bill.

-Nous faisons des Veux pour que les
hommries actifs qui s occupent du pro.
jet réussissent à le mettre à cxcution

Pour saler la vian le qu'on veut faire
boucaner. Voici la fameuse recette de
.Newbold qui a acquis tant de réputa
tion.

Sept h res de gr-os sol, cinq livres
de sucre bruit, deux onces( de perlasse
quatre gallon d'eau. Faites bouillir lu
tout, et éumer bien cette saumure,
loîrsqu'etle sera froide. Versez la su r
la viande. Les jambons doivent y de-
meurer huitsemaines, et y être souy gnt
retournés et frottés. La quantité ci
dessus est pour centlivres de viande.

Le 4 Février 1310 nous parlions de
deux jeunes cochons de neuf mois éle-
vés par M. Alvin Farwell, de Compton
lespiuels avaient pesé vides 890 livres.

Il les avait vendus à M. Adeffo Bliroi
d'Ascot pour la somme de 867.90. Or,
le mime cultivateur a apporte sur notre
murché jeudi dernier la mère ce ces
deux cochons ainsi qu'un autre de sus
petits âgé de sept mois, La mère a pesé
vide six cent trois livres et le petit trois
cent quatre vingt sept livres. Ces
cochons sont de la race Vhite Chester,
mais ilu ne sont pas pur sang. M. An-
toino Biron de Stoke, a acheté la
mère au prix de 810. le cent,-pour soit
chantier d'Orford. Pionnier de Sher.

MOUIANS A sci.-On dit que le Com.
pagnie des Moulins de Brom.pt a ache-
té les Moulins de Brown à Windsor et
qu' ils ont l'intention de les agrandir
afin d'y manufacturer le bois sur une
grande échelle.

INVNTION.-NoUs apprenais que l'initrtepr-.
nant constructeur (lu chemin Gosfor d M. 111-
bert, est l'auteur d'une invention destinee à
renrdre d- granas services; c'est un wagon ,
gravier, se ebargeant parI uiî-mem. La artie
arrière du char est un panneau qui se lève et
s'abiisse à volont., et qui se termaine rn foreu,
d. re'le,dolux hoinlme-s peuve.it frci Jileent 1,
iliniar.

L Direct eur-s (lu '-honi d l'fr de
Parssumîpsie et de la Vallée Mass;vipi
ont déclaré un dividendo do 3 par cent
pou- le semestre courant.

La manufacture de laine d'Yamachi-
chie a commencé ses opérations meree-
di, le Il janvier.

Les meimbires diu comité pour aviser Mardi dernier, a Montréal les héri
aux moyens (le fonder une banque ont tiers Molson ont fait vendre à l'encan
tenu ue assemblée dimanche dernier. une partie de leur propriétes foncières
Apr-ès avoi- d iscu té ensemble ce qu'il qni ont donrné un montant de $1G0,07ii,
y avait de miex à are pour assurcr 000. Au nombre de ces propriétése
le sn1cm-es le l'e'i el ri. e, il frt résolu trouve l'Iôtel Farimer de Trois-Rivièréîs
que le secrétaire et rirait de suite aux uinsi que le terrain vacalit sittué crr faceperson nes influentes des trois comtés de l'Hlôtel, at coin des rues Platon et
pour avoir leur avis au plus tôt; les- du Fleuve.L' Hôtal a été adjugé qourquels avis doivent être envoyés à Otta- 86,500 et le torrrin vacant pour $4,650


